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Dans un travail récent (0, j'ai dû créer un genre nouveau de 
Monolistrini pour un remarquable Sphéromien épineux, découvert au 
cours des campagnes spéologîques organisées par la DruStva za razis-
kavanje jam (Société pour l'exploration des grottes, alias : Société spéo-
logique) de Ljubljana. Or, à env. 60 km. à vol d'oiseau à TW de la 
région de Dvor, où vit Microîistra spinosa^ les mêmes spéologistes re­
cueillirent dans la grotte de Logarcek, près de Planina, un Sphéromien 
encore plus hérissé d'épines, pour lequel je suis forcé de créer la 
nouvelle espèce ici décrite. 

La lignée des Microîistra subit une ^spinification" progressive 
dont nous ne connaissons pas les débuts, mais seulement un stade déjà 
très évolué [M. spinosa) et un second stade plus spécialisé encore 
{M. spinosissima). J'avais eu d'abord Fintention d'attribuer à ces deux 
stades d'une même évolution orthogénétique, la valeur de sous-espèces 
mais rhomogénéité parfaite des deux colonies, leur isolement géogra­
phique certain et complet et, finalement, les diiïérences morphologiques 
légères il est vrai mais constantes, que montrent divers organes m'ont 
fait changer d'avis. Les caractères taxonomiques des deux MicroUi. 
cadrent trop bien avec la définition de l'espèce telle que je la proDn<? 

(>) E. G. RACOVJTZA. Microîistra spinosa n. g., n. sp., Isopodë" sphérôniî^ ^ 
vernicole nouveau de Slovénie. (Note préliminaire). {Bull. Hoc, Se. Clnj t IV * "̂  
partie, p. 89-96, 4 fig., 1929). * . ' j h 
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et telle que je la pratique depuis longtemps, pour ne pas la leur appliquef. 
I/espèce se définit, à mon avis (') (p. 208), sullisamment par les 

cinq mots suivants: „une colonie isolée de consanguins". Tout groupe de 
biotes qui satisfait à cette définition, évolue indépendamment de tous les 
autres et peut prétendre à la dignité de «facteur nouveau de l'histoire 
du globe" quelle que soit la réduction du nombre de ses membres. 

La „spinifLcation" de la lignée des Monolistrini soulève de nom­
breuses questions intéressantes, que je ne puis aborder dans une note 
préliminaire, mais qui seront traitées en détail dans le mémoire définitif. 
Pour l'instant je me borne à fixer les cadres taxonomiques de ma 

ï nouvelle espèce, suivant les normes que j'ai établies dans ma revision P). 

I ^ b Microlistra spînosissima n. sp. 

p ^ TYPE DE L'ESPÈCE: Logarcek {= Graf Falkenhayn Hôhle) près de 
Planina, Slovénie. No de Grotte 28 ; No de Chasse 121 {7/8. IX. 27). 
1 cf et 1 $ adultes recueillis par Marjan Bukovec. 

DIMENSIONS. — cT adulte: longueur 11 mm.; largeur maxima (pé-
réionite V, entre les pointes très allongées des épimères) 7 mm. — 
9 adulte : longueur 14 mm. ; largeur maxima (péréonite V, entre les 
pointes très allongées des épimères) 8,5 mm. 

CARAPACE calcifiée, mais mince et fragile, formée de plaquettes 
subhexagonales peu distinctes. Organiles sensitifs bien développés sur 
les épines, rares et peu apparents sur les lergites, formés par la soie 
sensitive ilanquée seulement de quelques courts poils. 

Tète avec une forte encoche médiane au bord rostraî, manie dans 
sa région caudale d'une rangée transverse de 4 épines, dont une paire 
plus minces et coniques située dans l'alignement des épines «latérales" 
du corps, et une autre paire plus grosses, recourbées du coté caudal-
externe, située dans l'alignement des épines „intermédiaires". 

Corps pourvu de 5 séries longitudinales d'épines cylindro-coniques 
distribuées de la façon suivante : 

Une s é r i e m é d i a n e de 8 épines coniques, dressées, à sommet 
recourbé caudalement, insérées sur les péréionites I à VII de plus en 
plus caudalement, et.sur le milieu du pléotelson; leur longueur aug­
mente de la première à la huitième ($, env. 1,5 à 2,5 mm.). 

Une s é r i e l a t é r a l e de 6 épines très longues, situées contre 

(i) E. G. RACOVITZA, CiroJanides (Première série) Biospeologfca XXyil. {Ârch. 
jde Zool. exp., Paris, 5-me Sôric, t. 10, p. 203—320, S fig., pi. 15—28, 1912). 
î (2) E. G. RAOOVITZA. Spliéromiens (Première série) et Révision deV Uotw-
Itstrim (Isopodes sphéromiens) Biospeologica XIII. {Areh. de Zool. exp Paris o-me 
Série, t. 4, p. 625—758, 10 fig, pi. 18-31, 1910). 
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le bord externe du tergite des péréonites I, II, IV et VI, près de Tangle 
sterno-rostral du pléoteison et. aux angles caudaux de la bosse saillante 

Kg. 1. — Microlistra spinosîssima n. sp., d" adulte (11 mm.), vu tergalement. Gross, 
10 fois, — La „série intermédiaire" d'épines ne comptait que 3. paires décelables 
sur le pléon de ce cf ; si j'ai figuré 4 paires, c'est pour reproduire la disposition 
que'îûOQtrait la $ et qui est probablement typique chez les exemplaires âgés de 
de cette espèce. La paire qui semble manquer chez le cf, car des traces en sont 
pourtant perceptibles, est celle situçe au niveau de la base de la 8-me épine médiane, 
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du pléotelson. La première est la plus courte (9, env. 3 mm.), les 
secondes ù cinquièmes sont de même longueur (9 , env. 4,o mm.) et 
nn pi'u plus longues que les sixièmes {-^', env. 4 mm.). 

Une s é r i e i n t e r m é d i a i r e de 10 (r/) à 11 (9) épines très 
courtes (9) ou à peine marquées (ô ) llanquant de chaque côté la série 
médiane; 7 de plus en plus caudaux sur les péréionites et 3 (cf) ou 
4 (9) sur le pléotelson; la première et la dernière paire atteignent 
seules des dimensions notables (0,4 à 0,9 mm.). 

Le pléonite libre et l'incomplet sont les seuls somites à ne porter 
aucune épine. La disposition des épines est la même dans les deux 
sexes, mais ces formations sont plus développées chez la 9 qui est, 
il est vrai, plus grande que le c \ 

ANTENNES I mesurant un peu plus du tiers de la longueur du 
corps (cf env. 4 mm.). Hampe avec l'art. I arrondi dans sa région 
proximale et sensiblement de mftme largeur sur toute sa longueur. 
Longueur proportionelle des articles (cf): 1=1, 11=1, IÏI=1V8; 1̂  
lYème ggj tp^g rudimentaire. 

Fouet (soie terminale non comprise) un peu plus long que la mi-
longueur de la harape, formé par env. 8 art. Lamelles olfactives sur 
tous les articles sauf les I, II (o""), VI et dernier. 

ANTENNES II d'env. 1/5'"® plus longues (fue les antennes ï. Hampe 
avec l'art. I réduit, le II subprismatique, les autres cylindriques ; leur 
largeur s'atténue légèrement du II au V. Longueur proportionelle des 
articles {d): 1=1, II=1V4, 111=1^4, IV=2V2, V=4. 

Fouet un peu plus long que la hampe, formé par env. 15 (cT : 14, 
15) articles. 

MANDIBULE comme chez M. spinosa. 
MAXILLIPKDES des Ç ovigères inconnus. 
PÉRÉION, Èpimères avec lignes de suture visibles sur les somites 

II à VI. Epimère I trapézoide t\ bord externe droit, angle rostral-externe 
court et arrondi, angle caudal-externe saillant et aigu; bord caudal 
sinueux. Epimères suivants minces, allongés; les II en forme de triangle 
isoscèle, les autres à sommet de plus en plus étiré en pointe aiguë 
jusqu'aux V, dont la longueur égale presque la mi-largeur des tergites; 
répimêre VI est moins développé, et le VII plus court, que tous les 
autres. La pointe des epimères est légèrement recourbée du coté tergal. 

I Pas de dépressions articulaires tergales car les epimères ne se 
chevauchent point. Epimères 1 avec une vaste surface articulaire sternale 
le long du bord externe, suiface qui continue la surface articulaire 
frontale de la tète et qui s'articule avec le bord sternal du pléon pen-
^.apt l'enroulement. Pas d'autres surfaces articulaires. 
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I 
PÉÏU'.IOPOIJES tous ambulatoires et ne présentant aucun diniorphisme 

sexuel, sauf au basis I qui est 8 fois plus long que large chc/C le cT et 
seulement 2V4 'o's plus long chez la 2 ; la forme est également un 
peu différente dans les deux sexes (Fig. 2). 

Péréiopodes I avee propodos pourvu d'une rangée sternale d'env. 
G tiges pennées. 

Fig. 2.— Basis des péréiopodes de gauche 1 cT et $ et il Ç, vus par leur face caudale, 
H chez Microlisira spinosa Racov. (F) et M. spinosissima {W). Gross. 24 fois. 

Ces contours montrent la grande dilTérence de galbe des basis I et II, ainsi que leurs 
dimorphismes sexuel et spécifique, beaucoup moins prononcés ; longueur des exemplaires 
utilisés: F d" (11 mm.), F 9 (13 mm.), TV o"" (11 mm.), W Ç (14 mm.); xl = 

distal, î3 = proximal, 8 = st€rnal, f = tergal. 

Dactylos avec l'ongle accompagné, du coté sternai, d'une courlf 
mais forte épine flanquée d'une longue soie, la «lanière" (Fg 3). 

Pérêiopode I d'l/o'"'= plus court que les ;intennes II, de presque 
un quart plus court que le pérêiopode II; péréiopodes. II à VII aug­
mentant progressivement de longueui' jusqu'au VII qui est presque deux 
fois plus long que le I, ' fl 
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Tous les articles sont couverts d'écaillés peu marquées. Les Ion-
gués tiges ciliées du secteur tergal des basis sont au nombre de 1 (per. 
I et II), de 2 (pér. III ô  et VU d 9) et de 3 à 6 sur les autres pe-
réionites ; elles semblent manquer aux péréiopodes II et Vil du d. 

OosTEGiTES, PONTE et INCUBATION inconnus. 
PLÉOPODKS FEMELLE. - Exopodite 1 ovalaire-aliongé à sommet 

légèrement atténué, 2 V^ fois plus long que large, avec env. 10 tiges 
ciliées sur le bord caudal. Endopodite I subrectangulaire, à sommet 

t 

l 
I 
I 

Fig. 3.'— Mia-oUstra spinosissima cT (11 mm.). Extrémité distale du péréiopode I 
gauche, face rostrale. Gross. 110 fois. 

Âp = apophyse propodiale ou .talon' ; D = épine barbelée appartenant probablement 
à la„ratigée distale de phanères" du propodos, rangée dont l'apophyse Ap fait partie 
car ce n'est qu'une épine modifiée ; S = épine sternale de la base de l'ongle ; L = 
la ..lacière", ^soie qui accompagne toujours chez Momlisira et Microlistra l'épine 
sternale; 0 = ongle; od = organe daclylien; S = épines barbelées de la rangée 

sternale du propodos. 

atténué, 4^/4 plus long que large, à peine plus court que l'exopodite 
et presque 2 fois plus étroit, pourvu de 2 (d )̂ à 4 (Ç) tiges ciliées au 
bord caudal. 

Exopodite II ovalaire, 2 J/s fois plus long que large, 1 '/s fois plus 
long et I 1/2 foislplus large que l'e.Kopodite I, avec environ 15 (</) à i 
19 (?) tiges ciliées au bord caudal. Endopodite II subquadrangulaire, 
avec région distale un peu p'us large que la proximale, 22/3 fois plus j 
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long que large, d'I/il'"" plus long mais aussi large que l'exopodite, 
13/5 fois plus long et presque 3 fois plus large que l'endopodite I, avec 
env. 16 (cT") à 22 (?) liges ciliées au bord caudal. 

Exopodite Ifl ovalaire, 2 fois plus long que large, aussi long mais 
un peu plus large que l'exopodite U, avec sillon articulaire oblique 
interrompu au milieu. 

Exopodite IV ovalaire, l^/s fois plus 
long que large, aussi long mais d'1/5'"'' plus 
large que l'exopodite III, avec sillon articulaire 
oblique interrompu au milieu ; l'exopodite est 
aussi „respiratoire" s u r t o u t e son é t e n ­
d u e que l'est l'endopodite dont il reproduit 
exactement la structure. 

Exopodite V irrégulièrement ovalaire 
avec sommet subarrondi, 2V3 fois plus long 
que large, aussi long mais d'1/4 moins large 
que l'exopodite IV, avec sillon articulaire 
oblique complet et bien indiqué ; l'exopodite 
est «respiratoire" s u r t o u t e son é t en ­
d u e et présente la même structure que 
l'endopodite. 

Endopodite IIl elliptique, IV et V plus 
ovalaires, tous env. aussi longs et larges que 
leurs exopodites. 

R PLÉOPODES MÂLES comme ceux de la 
femelle. 

ORGANE COPULATEUR MÂLE un peu plus 
long que son endopodite, dépassant largement 
l'exopodite II, mince, à apex pointu et re­
courbé sternalement. 

PLÉOTELSON prenant env. les 2/7™^ de 
la longueur totale du corps (4 mm. chez la $ 
de 14 mm.), à bord rostral aussi large que 
le bord caudal du péréionite I, dans les deux 
sexes ; les autres péréionites ne peuvent 
servir de repères à cause de 
exagéré de leurs épimères. 

Épimères du pléonite rostral complet, avec angle rostral-externe 
largement arrondi, angle caudal-externe aigu, étiré en pointe et recourbé 
tergalement; bord externe sinueux; bord caudal rectiiigne; pas de 
dépressions articulaires nettes. 

Fig. 4, 
sima 

l'allongement 

— Microlistra sptnosis-
O adulte (14 mnx). 

Pléopode I droit, face ster-
nale. L'angle caudal-interne du 
sympodite porte trois tiges 
barbelées au lieu de deux, 
comme au pléopode I de 
gauche et comme c'est de 

chez les Monolistrini. 
Gross. 32 fois. 

règle 


